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APRÈS LE DISCOURS EXPLOSIF DE FULTON T 


Churchill n’a pas 
convaincu les Américains 


“Les alliances militaires 
signifient la guerre 


dit-on dans les milieux du Congrès 


où l’on se montre très réservé] 


DEPECHE PARTICULIERE 


WASHINGTON, 6 mars. 


’EST surtout le 


Ceux-ci ont réservé à cette proposition un accueil plutôt froid, sil 


ls ne la condamnent 


LES RÉACTIONS 
DE LA PRESSE 
BRITANNIQUE 


DAILY TELEGRAPH 


(Conservateur). 


NEWS CHRONICLE 
(Libéral). 
< Il est difficile de mesurer dès main. 
denant Fetret discours aura 
sur l'opinion publique. Mais les pi 
mières résctions semblent être qu'e: 
pit d'assuranc contraires il a porté 


(Indépendant). 
« Ce que M, Churebilt 


DAILY WORK| 


(Communiste). 


Soviétique, 


Byrnes proteste 


de nouveau 


1° Contre le non-retrait des 
troupes soviétiques d'Iran ; 


2° Contre la saisie des industries de 


guerre japonaises en 


voyé deux messages à Moscou au 


Be département d'Etat a annonc: 


Mandchourie. 
Rien n'est révél 


Deux jours après 
l'inauguration 


l'avion Paris-Prague 


s'écrase au sol 
DIX MORTS 


PRAGUE. 6 mars. — L'avion tchè- 
que Paris-Prague, un junker trimo- 
teur dont la ligne avait été inaugurée | 
lundi, s'est écrasé hier soir, à 19 h. 15,| 
sous une pluie battante. sur le sol, au | 
cours de son atterrissage sur l'aéro- 
drome de Ruzyne | 

Après avoir tourné une heure au-| 
dessus de l'aérodrome, à cause du| 
brouillard. 11 heurta un fi) électrique | 
et s'écrasa au sol où il explosa et| 
prit feu 

L'appareil transportait dix passa- 
pers et quatre hommes d'équipage | 
Dix personnes ont été tuées. 

Sur les cinq passagers qui avaient| 
été projetés hors de l'appareil. qu 
tre sont vivants : le second pilote, 
M. Van der Vecker, de Paris : le Dr| 
Weinberger, de Paris, et une fillette | 
de trois ans, la jeune Syiva Langlova 

Le premier pilote. également pro- 
jeté hors de l'appareil. est mort peu 
après 

Huit ou neuf cadavres carbonisés et| 
qui ne sont pas identifiables se trou- 
vent encore dans l'avion 

Au depart de Strasbourg. l'avion 
avait signalé par radio qu'il éprou- 
vait des difficultés de moteur. 


de leur contenu, mai 
ment les protestations du gouvernement 


pas entièrement. 


La plupart des sénateurs. tels MM. Hacht, Walter George, Owen Brew- 
nce militaire mènerait immanquable- | 
ment à la guerre. Faut-il dire que l'accueil réservé à une telle proposition | 

même parmi les sénateurs qui préconisent une politique 
de fermeté à l'égard de l'U.R.S.S. ? Certains même, comme le sénateur 
démocrate Edwin Johnson, se sont étonnés que M. Churchill ait pu faire 
de telles déclarations en territoire américain et en présence du président | 
Truman, ce qui pourrait entraîner des complications internationales. 


Mais la plupart des parlementaires ont insisté sur le fait qu'une telle 


ster, etc... ont souligné qu'une all 


a été plutôt froid. 


nce n'a jamais conduit à la paix. 

« La tendance même de toutes les 
alliances militaires, a souligné le sé- 
nateur démocrate Hatch, conduit iné- 
vitablement à la guerre. Nous devons, 
au contraire, nous hâter de mettre fin 

la mésentente avec l'URSS. et de 
conclure un accord aussitôt que pos- 
sible avec toutes les puissances, ac. 
cord signifiant que nous désirons sin- 
cèrement la paix. » 

Et, plus laconique. le sénateur Wal- 
ter George a déclaré : « Les alliances 
signifient la guerre. » D'aucuns même 
ont l'impression que la Grande-Breta- 
ges intention de se servir des 

tats-Unis pour protéger son empire. 


Renforcer plutôt 
la Charte des Nations 


Plutôt qu'une alliance bilatérale, 
c'est à la Charte des Nations Unies 
que pensent la plupart des parlemen- 
taires américains. 

« La proposition de M. Churchill. 
déclare le sénateur démocrate Kelgore 
vient à l'encontre du programme de 
la Charte des Nations Unies. Je suis 
opposé aux termes mêmes d'une al- 
lance militaire. à moins que cette 
alliance soit nécessitée et nettement 
dirigée contre des nations agresseurs. 
Tel n'est pas le cas. » 

Le sénateur républicain Ball préco- 
nise, de son côté : « Nous devrions 
nous efforcer de rendre efficace et 
saine la sécurité collective entreprise 
à Londres. N'oublions pas non plus 
qu'une coalition anglo-saxonne suggé- 
rée par M. Churchill, rendrait diff- 
cile le programme de l'ONU, » 


Mandchourie. 


WASHINGTON, 6 mars. 


cette nuit que M. Byrnes a en- 
sujet de l'Iran et de la 


on suppose qu'ils expri- 
méricain contre la politique 
soviétique. 

Les observateurs diplamatiques con- 
sidèrent cette démarche comme la 
dernière en date d'une série de me- 
sures destinées à opposer fermement, 
le gouvernement americain aux déci- 
sions soviétiques qu'il désapprouve. 

La note au sujet de la Mandchou- 
rie se rapporte à des informations pu- 
bliées dans la journée d'hier, selon 
lesquelles la Russie tenterait de sup- 
primer, en Mandchourie. le régime de 
la « porte ouverte » aux intérêts amé- | 
ricains, et de s'emparer des grandes | 
industries du pays. en collaboration | 
avec la Chine. 

La note relative aux affaires d'Iran 
constitue le premier acte par lequel 
les Etats-Unis s'intéressent directe- 
ment à la situation de ce pays. La 
note s'élève contre ce que le gouver-| 
nement américain considère comme| 
un manquement de la Russie à rem-| 
piir les conditions du traité qui l'en 
gageait à retirer ses troupes le 2 mars. 


BAGDAD DEMANDE 
LA REVISION DU 
TRAITE ANGLO- 
IRAKIEN 


BAGDAD, 6 mars, — Tewfik El| 
Souedi Bey, premier ministre d'Irak, 
a déclaré à la Chambre des dépu- 
tas 

«+ Il est devenu nécessaire de revi- 
ser notre traité d'alliance a la 
Grande-Bretagne de façon à l'a 
ter à la nouvelle situation interna. 
tionale de l'Irak 


ge du discours de M. Churchill qui a trait à une| 
méricaine qui a retenu l'attention des mem-| 


29 


Et le sénateur Claude Pepper sou- 
ligne : « La force militaire doit être 
mise à la disposition de la sécurité | 
internationale, à l'intérieur de l'O.N. 
U., et non pas indépendamment de 
ceite organisation, » 


Gagner la confiance 
du mon 


Done de politique «aventure ; 
DE RME Le 
PT SN arieni pe qe 

manière 


talysear » qui « 
monde contre nous. 

Entente avec tous les pays, y com- 
pr l'URSS. Même le tant 

aukil, qui jusqu'ici n'avait laissé 
échapper aucune occasion de parler 
contre la politique de Moscou, s'est 
déclaré en désaccord avec M. Chur- 
cl 

— Nous pouvons nous opposer, a- 
t-11 dit, individuellement, à certaines 
nations, mais ce serait agir bien mal 
à propos que de conclure une alliance 
militaire avec quiconque, par mesure 
de défense. 

Seul peut-être de tous les sénateurs, 
M. Tom Conally, président de la com- 
mission des Afaires étrangères au 
Sénat, s'est refusé de faire des com- 
mentaires sur l'offre d'une alliance 
militaire. Il s'est contenté de décla- 
rer que « les nations et les peuples 
du monde feront bien de prendre note 
des avertissements de M. Churchill et 
de ses propositions ». 

De ces multiples déclarations, 11 res- 
sort que les milieux politiques de 
Washington craignent que la forma- 
tion d'un bloc avec l'Angleterre ne 
soit le signal d'une lutte à mort con- 
tre l'Union Soviétique, ce que l'on ne 
veut à aucun prix ici. 


Une proclamation de 
Franco rappellerait des 
accords conclus avec les 
Alliés pendant la guerre 


MADRID. 6 mars. — Le général 
Franco a conféré longuement ce matin 
avec M. Artajo. On prévoit que je 
gouvernement espagnol répondra pro 
Chainement à la note franco-anglo- 
américaine par une proclamation, où 
les accords conclus entre les Alliés et 
l'Espagne franquiste seront rappelés et 

l'iimixtion » de Paris, Londres et 
Washington dans les affaires espagno- 
les sera dénoncée, 

On prévoit également la publication 
prochaine d'un « livre rouge et or », 
qui riposterait aux accusations por- 
tées par le département d'Etat contre 
l'attitude de l'Espagne pendant la 
guerre 


Cest à Tchoung-King 
que se rend 
le général Juin 


Contrairement à certaines informa 
tions. le but du voyage que va entre- 
prendre le général Juin est non pas 
Saigon, mais Tchoung-King. 

Depuis longtemps. il avait été décidé 
qu'une haute personnalité française se 
rendrait auprès du maréchal Tchang 
Kai Chek en mission d'amitié afin de 
renouer des rapports plus étroits entre 
la France et la Chine 

Le choix du gouvernement s'est fl- 
nalement porté sur le général Juin 
Celui ci passera néanmoins par Sai 
gon, d'une part parce que les néces: 
sités de son itinéraire l'y obligent. 
d'autre part parce que le problème 
indochinois est étroitement lié à l'exé 
cution de l'accord que nous venons de 
signer avec la Chine. Sa mission est 
d'autant plus opportune que certaines 
cifficultés d'interprétation semblent se 
manifester au sujet de la relève des 
troupes chinoises par ies troupes fran 
çaises dans ie nord de l'Indochine. 


Les troupes françaises 
débarquent au Tonkin 


Le débarquement des troupes fran 
çaises au Tonkin a commencé ce ma 
tin 


ro 


contrôle 


Et trop de créances 
qui ne rentrent pas... 


E Gouvernement nous a promis des économies dans 


les Administrations publiques. La fameuse « h 


de dépense 


engagées sans 


IL NE SUFFIT PAS 
DE MANIER LA 
HACHE, IL FAUT 
REMETTRE DE 
LORDRE DANS 
LES FINANCES 
PUBLIQUES 


che » si souvent brandie doit abattre tous les ser- 
vices parasitaires, tailler dans le personnel en sur- 


nombre ! 


Une vieille expérience, appuyée sur les précédents, 
nous enseigne cependant qu'il ne faut pas trop compter 


sur le bûcheron.. 


Les principales économies sont celles qui découleront d'un retour à des 


régies administratives saines et d'une renaissance de la m 
privée qui fut jadis l'honneur des fonctionnaires français 

Des économies importantes peuvent donc être réalisées dans le domaine 
administratif, par le seul retour au contrôle permanent des dépenses publiques. 


lité publique et 


ADDIS-ABEBA, mars. 
OS malhours-ne son pas fi- 
N nis, m'a dit le Ras Kassa 
Agrié avec un pur accent 
de Cambridge. L'Abyssinie est de- 
venue trop moderne, elle attire 
trop les regards. Bien que l'on 
s'occupe plutôt actuellement de la 


Grèce, de la Perse ou de l'Indochine, le moment n'est sans doute pas loin où l'on 
il y a d'immenses richesses. 


Venant de Djibouti, on arrivait, autrefois. à Addis- Abeba par un petit train qui dévorait les 780 kilomètres 
de 20 à l'heure. On s'arrétait souvent une demi-journée devant quelque « tucul 
perdu qui servait de gare de ravitaillement : on conseillait alors aux voyageurs de ne pas descendre du train à 
abyssins qui quétaient le droit de péage au bout de leurs « Mausers 
le train est démodé et je suis entré dans 
la capitale du Négus par l'autostrade, 


chez nous aussi, 


du parcours à la vitesse moyenne 


cause des brigands, de ces pillards 
Maintenant plus de brigand: 


Detroit et mise à ma disposition par 


CHEZ LE ROI DES ROIS 


les Américains vendent 


-des rasoirs électriques 
aux Abyssins barbus 


sur une jeep anglaise construite à 
les autorités françaises de Djibouti. 


Addis-Abeba est devenue la ville la plus internationale de l'Afrique Orien- 


tale. En dix ans. elle a totalement cha: 


music-halls et des magasins de luxe. Au cinéma « Franki 
on joue « Broadway Melody 1937 ». C'est un peu démodé, 


pas encore très difficile sur l'actualité 
le swing et le boogie boogie à ses anci 
tent, d'ailleurs, une assimilation rapide. 


mgé d'aspect ; il y a des dancings, des 
lano-Roosevelt », 
‘Ethiopien n'est 


mai 
bien qu'il semble préférer le big apple, 
lennes danses nationales qui lui permet- 


Le Ras Kassa, mon cicerone, m'a fait remarquer que les Abyssins ne man- 


gent plus la viande crue et saignante 


et tout le monde utilise les couverts complets 


reddition. I est vrai qu'il aive 
prise.. 


en la déchirant entre leurs dents blanches. Maintenant on fait cuire le rôti | 
que l'on découvrit dans un dépôt militaire italien au moment de la | 
encore que quelque couteau se casse entre les dents, mais bientôt l'habitude sera | 


A Addis-Abeba, tout est américain, anglais, français ou italien. 


L'ancien thaler de Marie-Thérèse a éié remplacé par le 


régulièrement divisé en « cenis ». 


par Thomas HARBICH 


apercevra que, 


| 


.…€tle Négus hésite 
entre un parapluie 
et un parasol 


Les différents départements ministériels gardent encore, plus de dix-huit 


mois après la Libération. 


budgétaires, et si l'on n'y veille pas sévèrement. 


une propension singulière à mépriser les décisions 


rue de Rivoli, le ministre des 


Finances se retrouvera bientôt dans une situation identique à celle que vient 
de révéler le dernier collectif qui accusait vingt milliards de dépenses impré= 


vues et irrégulières. 
Ci 
préal; 


le 


ces. spécialement chargé d'assurer le 
contrôle des dépenses engagées. Ce 
contrôleur a comme mission de veliler 
à ce qu'aucune dépense ne sorte du 


cadre des prévisions budgétaires. Au 
cun marché ne doit être conclu avec 
un fournisses le visa du contrô- | 
leur des dépenses engagées. 

Or, cette règle essentielle n'est plus 


respectée. Des marchés portant sur 
des sommes considérables ont été trop 
souvent passés à l'insu de cet inspec- 
teur du Trésor. Et cela continue. | 
Depuis le ler janvier 1946, de nou- | 
velles commandes ont été mises en| 
route sur de simples lettres, sans mar- | 
ché régulier. T) faudra. elles aussi, les 
régler un jour, Nous aurons donc 
encore des collectifs à surprises. 


Ne dit-on pas aussi, dans les mi- 
lieux financiers bien informés, q 
certains organismes nationaux nou- 
veaux recherchent des crédits auprès 
des banques nationalisées dans des 
conditions qui n'ont que de lointai 
rapports avec une saine gestion com- 
merciale ? On cite des exemples. 

Par ailleurs. certains services minis- 
tériels ne tentent-ils pas d'échapper 
aux conséquences des réductions bud- 
Kétaires par des avances de tréso- 
rerie ? 

Le contrôle sur les dépenses publi- 
ques, pour être efficace, doit être 
général. I doit s'exercer avec d'a 
tant plus de rigueur que l'objet de 
son activité est de création plus ré- 
cente, c'est-à-dire hors de toute tr 
dition administrative. La simplifica- 
tion des formalités ne veut pas dire 
l'absence de vérification. 

Par exemple, un important service 
dépendant du ministère de l'Econo- 
mie nationale a pu fonctionner depuis 
la Libération sans comptabilité suffi- 
sante 

On étonnera sans doute beaucoup le 
publie en disant qu'il s'agit 
d « Impex », l'organisme officiel 
chargé du monopole des importations 
et des dont l'activité 

dizaines et des 


Gaston GUILLAUX. 
(Suite en page 2.) 


dollar éthiopien. 


Américains et Anglais se font une coneurrence acharnée pour se rendre 
sympathiques et indispensables. un peu à cause des fameuses sources du Nil 


que les planteurs américains de coton 
aussi parce que le bruit court que 
seraient capables de concurrencer ceu: 


voudraient pouvoir contrôler, un peu 
les gisements pétrolifères de ce pays 
x de Bakou ou du golfe Persique. 


— Tout Abyssin qui se respecte possède son rasoir électrique, m'a dit le 
Ras Kassa, qui est, peut-être, un Abyssin « méridional ». 


Comme le bateau | 
levait l'ancre, une | 
jeune épouse de | 
guerre américaine | 
se ravise et retour- | 
ne chez sa mère 


HAVRE, € mars, (Déoëche e Paris- | 
e ») — Le « George-Gæthol », 
emporte vers les Etats-Unis les 
rre des G.I., a appareilé | 
midi. L'embarquement était | 
achevé depuis hier soir. Au moment du | 
| départ, les jeunes femmes, tous mou- | 
| choirs ‘dehors, adressèrent un émouvant | 
adieu à la vieille Europe tondis que | 
mugissait la sirène du navire. 

D'autre part, on apprend que, comme 
bateou emmenant 426 jeu- 
en Amérique allait quitter 
Le Havre, une d'entre elles demonda 

repartir chez sa mère. Elle ne pou- 
vait décidément pos quitter la Franc 
| Dovid Kruse ne verra pas arriver Jea- | 
l 


nine à Seattle (Woshingtor 


Le « Lionel-de- | 
Marmier » est attendu 


à Biscarosse 

BISCAROSSE, 6 mars. — Le « Lio- 
nede-Marmier-»° doit quitter Lisbon: | 
ne ce maun à 10h 30 (GMT) D 
et attendu à sa base de Biscarosse | 


FRIEDRICH  SIEBURG 
arrêté en Allemagne 


L'écrivain allemand Friedrich Sie- 
burg vient d'être arrêté en Allemagne 
par les services alliés de sécurité et 
sera, sous peu. transféré en France. 

Friedrich Sieburg. avant la guerre. 
était, avec Otto Abetz, l'un des ani- 
mateurs du Comité France-Allemagne 
et l'un des propagandistes les pus 
habiles du rapprochement franco-alle- 
mand. 


Une célèbre maison américaine a 
réussi à importer quelques milliers 
de ces objets que l'on s'est littérale- 
ment arrachés. Il est, toutefois, diffi- 
cile de trouver ceux qui s'en ser- 
vent réellement car, d'une part, l'é- 
lectricité est peu répandue, et, d'au- 
tre part, les Abyssins ne renoncent 
pas volontiers au port de la barbe. 


Con 
internationale 


Mais si les U.S.A. ont imposé, leur 
monnaie et leurs rasoirs, gagnant 
ainsi une manche avec leurs repre- 
sentants et leurs banquiers, la Gran- 
de-Bretagne, elle, a plus particulière- 
ment réussi à la cour du Negus où il 
règne, aujourd'hui, une atmosphère 
digne du meilleur Londres Les gar- 
des, à l'entrée du Palais, font, au mo- 
ment de la relève, un petit ballet 
militaire comparable à celui que l'on 
fait devant les grilles de Bucking- 
ham Palace. Le Négus porte souvent 
un magnifique costume de sport mar- 
ron, à aux, coupé par Johnny 
Armstrong, le tailleur de Mayfair, et 
une ravissante cravate de soie noi- 
sette, avec un petit cheval blane bro- 
dé. Hailé Selassié affirme, d'ailleurs, 
qu'il retournerait volontiers finir ses 
jours sur les bords de la Tamise, si 
Ce n'était la raison d'Etat Et comme 
il a conservé aussi un très bon sou- 
venir de Paris. il répète toujours 
qu'il désirerait être inhumé au Père- 
Lachaise. en compagnie de tant d'il- 
lustres défunts. 


La politique ne semble pas intéres- 
ser beaucoup les Abyssins Pas en-| 
core... De temps à autre, le journal | 
porte-parole du gouvernement reclame 
Cependant la participation de l'Abys- 
sinie au partage des colonies italien- 
nes. On s'intéresse, par contre, énor- 
mément au sort du fameux parapluie 
de tissu noir du Négus qui n'a pas 
été aboli pour des raisons de tradition 
et d'utilité, mais qu'on essaie de rem- 
placer par une ombrelle de soie ache- 
tée en France à l'Exposition de 1937 
Deux factions adverses : la traditio- 
naliste et la progressiste. se chamail- | 
lent au sujet de l'ombrelle impériale 
et le Ras Kassa m'a soutenu que ce 
probléme n'était pas le moindre souci 
de l'Empereur. 


(Copyright 1946 par Thomas Harbieh 
et Paris-presse ) 


MEURANT AVOUE 


avoir étranglé 
la comtesse 


Sauty de Chalon 


avec un bas de soie 


LILLE, 6 mors 
Léon Meurant a avoué avoir assas: 
Chalon. 


Amené, hier, à Cambrai, de St 


commence par nier, une 


Aprés 


crime, Meurant a fini par avouer avoir ét 


Sauty de Chalon, 
déclaré qu 
ty de Chak 

mbre 1945 Ell 


sion survint. 


Jusqu'à Paris, parce que son o 
Meurant ne voulait, en effet, aik 

H prit place prés d'elle, sur 
l'automobile et, sous l'influence 


a litre 


avait absorbé perdant le voyage, 
d'un Sas de soie de la comtesse posé sur le di 
lui passa autour du cou et serra... Celle-ci 

se débaitit légèrement et rendit le dernier soupir 


à ce moment 11 beures du soir. 


La reconstitution du 


été interrogé par M. Grau 


s 
ty de Chalon. 
expliqué e 


graviers avee ses maini 
A midi, Meurant. 


(dépêche « Paris-presse »). — | 


ave jusqu'à Lille, 
ia banquette 


il s'empara tout à coup 


eu de son erime, 


un fossé, 11 l'avait recouvert de sable et de | 


| A PARU 


des dépenses continuent à être engagées constamment sans autorisation 


Cependant, dans chaque ministère est détaché un fonctionnaire des Finan- 


LE SCANDALE 
des S.P. 

La police judiciaire 
recherche les rabatteurs 


police poursuit son 


La préfecture 


enquête sur le seanda 
e de police; ei 
Les 


cette vingtaine de fonctionnaires, éinq 
appartiendraient à l'entourage immi 
Alat de Devise, 1 s'agit de quatre garo 
diens et d'une dactylo qui. parait-il, 
auraient obtenu plusieurs centaines 

8. P, 


Le « pourboire » était 
de règle en matière de S.P. 


Le 


bureau spé 
constitué qui était ehari 
les permis de circuler aux seuls p 
lourds. 


ayants dro 


étalent 4: 


Mme Sauty de 


fots 


Mme 
condui 
n était faux 


de | 
qu'il 


le 
qui somnoiait, 
M était 


crime 


sé le 


LE GRAND 
HEBDOMADAIR 


der PE DES Yp 


E 


EN VENTE PARTOUT : 8 Fr. 


[ aventure = 
vient de damer Aoa TR vorcr 


a D | Individualités brillantes, 
PHNÉ URIER 5 >$ } KIWIS 


ue. ee à KIWIS | ensemble relevé 


RE, mu Tien | LES | = I- telles sont les qualités maîtresses 
x PERPIGNAN. d'Huddersfield 


— Que vous proposez-vous . s 7 
ZUE METRA “B de faire ? dit-elle. e cte où a oplet 2 
L d'ouverture Dot = pie d 


, Il tarda à répondre. Ses yeux e À á cipé aux matches disputés | triomphé, dimon- 
t mp il ne souriait plus. contre l'Angleterre, l'E Ý 


e, ils furen 


t cepen- 


E — Vous souvenez-vous de notre conversation, hler soir au bord de la > Golh en e ehren 
uS i, diten pream à Lo voi C es avonts, qui firent 
FEU, dire. < lire : 1 tout citer 
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